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la charité ni la religion ne sont presque plus comptées pour rien 
dans l’emploi des revenus, et que la remarque de saint Jean 
Chrysostôme se vérifie trop souvent, à savoir : “que les riches 
fastueux sont moins utiles aux églises que les pauvres magna- 
nimes".

Enfin, ce qui suit de là, c’est que les âmes plus timorées, 
les consciences qui ne sont pas encore affranchies tout à fait du 
joug de Jésus-Christ, mais qu'envahit, comme malgré elles, l’es­
prit du monde, emploient toutes les ressources de leur intelli­
gence à se rassurer elles-mêmes dans la pratique de ce christia- 
nisme diamétralement opposé à celui que Jésus-Christ a institué, 
et croient avoir fait assez quand elles ont tempéré les excès réels 
d’une vie toute mondaine par quelques observances moins gê­
nantes de la religion et par les apparences superficielles d’une 
piété facile, sorte d’étiquette spirituelle qui ne préjudicie en 
rien aux droits de la chair et qui en garantit même l’exercice.

Le cardinal Pie.
X

A LA COMPAGNIE DE JESUS

Par le Bref "Dominus ac Redemptor”, en date du 21 juillet 1773. 
Clément XIV supprima la Compagnie de Jésus. Le 7 août 1814, Pie VII 
la rétablit. Un des plus illustres membres de la Compagnie ressuscitée, 
le R. P. Georges Longhaye, a chanté cette mort et cette résurrection dans 
des strophes comme il savait en écrire. .En voici deux:

Un jour, entre les rois ta perte fut jurée;
Mais que pouvaient des rois pour te mettre au tombeau !
Il fallait à la haine une main plus sacrée,
Un glaive plus puissant que celui du bourreau.
Un Pontife en pleurant condamna leur victime,
Et toi, pleurant aussi, mais toujours magnanime, 
Sans crainte et sans remords, tu marchas à l’autel. 
Le nouvel Abraham offrit le sacrifice ;
Docile, tu bénis l’auteur de ton supplice
En inclinant ton front sous le glaive mortel.

Et les rois, de l'Enfer avaient servi la rage, 
L’impie applaudissait, content de son ouvrage;
Il voulait qu’avec toi Jésus fut immolé.
Et bientôt tous les rois, au souffle de l’orage. 
Tressaillirent d'effroi sur leur trône ébranlé...
L'es mains du Dieu vivant avaient brisé l’impie,
Et tu reparaissais, brillante et rajeunie,
Tu sortais de la mort ainsi que d’un sommeil;
Comme il t’avait légué son douloureux calvaire,

Jésus te léguait, ô ma Mère, 
Le triomphe de son réveil!

LES CLOCHES DE SAINT-BONIFACE


